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Lettre de Gottschalk à l’ART MUSICAL (L. Escudier) 
 

Montevideo, 25 mai 1867 

Cher ami,  

Je suis arrivé hier du Chili, via le détroit de Magellan, après un agréable voyage de 15 jours. 

Les trois derniers mois de mon séjour sur la côte pacifique, je les ai passés à Capiapo, dans les mines 

d’argent d’Atacamaca.  J’ai moi-même (ne riez pas) acheté une mine d’argent, qui promet bien, et 

dans laquelle j’ai été encouragé à investir par le conseil d’un de mes amis, à qui j’en ai confié la totale 

gestion. 

 L’opéra italien est ici et a donné des représentations lucratives. Hier matin, un service 

funéraire a été célébré pour le repos de l’âme du pauvre Paul Jullien
1
, qui est décédé sur l’île Maurice 

en Janvier dernier. Sa veuve est revenue ici (elle avait été mariée une seule année environ) avec son 

enfant, une petite fille de quelques mois. J’étais ignorant de sa mort jusqu’à hier, et par un singulier 

hasard, je l’ai apprise au moment même de mon arrivée, qui était le moment où la cérémonie se 

terminait. Cela m’a fortement affecté. Pauvre Jullien, - que je connaissais depuis qu’il avait dix ans, 

lorsqu’il entra au Conservatoire de Paris, où il obtint, en six mois, le premier prix de violon, et il a 

toujours occupé une place dans ma mémoire.  Cela fait environ douze ans que je l’ai vu pour la 

dernière fois, le petit garçon folâtre qui nous émerveillait et nous charmait par son prodigieux talent 

et son enthousiasme infantile. Je me suis aussi souvenu, avec peine, de la jolie tête virile d’un 

portrait publié à San Francisco, où il y a peu, il m’avait précédé, la ressemblance avec le petit enfant 

de génie, qui, à dix ans, promettait déjà d’être un maître de l’école française.  Hélas ! nous nous 

étions promis il y a longtemps, de nous revoir avant de nombreuses années, à Paris. 

 Les journaux ont annoncé mon arrivée deux heures après mon débarquement. Les pianistes 

sont venus hier pour me rendre visite. Je vous tiendrai informé de mes projets ultérieurs. 

 Votre ami, 

          L.M. Gottschalk 

                                                           
1
 Paul Jullien (1841-1866) est un violoniste et compositeur français qui fit lui aussi une tournée sur le continent 

américain, notamment en Californie et au Canada. Il n’a malheureusement pas eu le temps de se faire un nom. 


